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disparut sou8 les rayons du soleil ? Voilà ce qui nous
reste à voir pour nous former une idée précise de la

dernière transformation géologique de notre province.

Le mouvement d'élévation superficielle qui carac-

térisa l'époque glaciaire se ralentit d'abord, et ensuite
s'arrêta. Puis se produisit un mouvement inverse, se

faisant, lui aussi, avec une lenteur séculaire. C'était le

commencement de ce que les géologues ont appelé
l'époque Champlain. Bientôt l'océan envahit la surface

du continent. Le climat devint plus tempéré et le gla-

cier fondit avec une rapidité d'autant plus grande qu'il

en restait moins à fondre. Les substances terreuses

charroyées par la glace se dispersèrent yà et là sur le

continent en amas irréguliers et plus ou moins volumi-
neux. La pluie, lavant sans cesse les collines, entraîna

dans les vallées les parties les plus meubles des détritus

glaciaires, et ne laissa en place que les cailloux les plus
gros, les plus pesants.

L'affaissement continental fut plus marqué vers le

nord et cette causejointe aux inondations provenant de la

fonte du glacier, fit que l'eau des lacs, des rivières

d'alors, avait des niveaux beaucoup plus élevés que
les niveaux actuels. C'est ce qu'il est facile de constater

en examinant les vestiges de rivages que l'on trouve
autour de nos lacs et le long de nos rivières. Près des

lacs Erié, Ontario et Supérieur, on voit des rivages à

200 ou 300 pieds au-dessus du niveau actuel de l'eau.

Il est probable que ces grands lacs de l'ouest ne for-

maient à cette époque qu'une seule et même masse
d'eau, une immense mer'intérieure. Le lac Saint-Jean
était aussi plus vaste que maintenant; il devait s'é-

tendre, au sud-est, jusqu'à la baie des Ha ! Ha ! et à
plus de quarante milles au-delà de son lit actuel au
nord et à l'ouest.

Le fleuve Saint-Laurent finissait à Montréal. Un
immense bras de mer, s'échappant du golfe, recouvrait
toute la vallée du Saint-Laurent et communiquait au
sud avec le lac Champlain.

L'existence de cette méditerranée canadienne est

complètement démontrée par les coquillages marins
qu'on trouve en différents endroits de notre province.

Citons entre autres localités, Beauj)ort, où se voit, à
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